
Jean-Baptiste De Lescluze, 
négociant et armateur brugeois

(1780-1858)

Dans l’histoire des nations il est des personnages qui, 
bien qu’ayant joué à certain moment un rôle assez mar­
quant, n ’ont pas exercé une influence suffisammant du­
rable pour que leur nom survive dans la mémoire des 
hommes.

L ’armateur brugeois Jean-Baptiste De Lescluze, dont 
nous venons de célébrer le centenaire, tombe précisé­
ment dans cette catégorie de malchanceux qui, après 
avoir conçu des projets ambitieux et leur avoir même 
donné un commencement de réalisation, ont été telle­
ment desservis par les circonstances que leur carrière 
s’est finalement soldée par un échec.

Nous croyons cependant faire oeuvre utile en évo­
quant les faits et gestes d’un homme industrieux et 
hardi qui, dans la première moitié du siècle passé, s’est 
signalé à l ’attention de nos gouvernants et a participé 
activement à quelques grandes entreprises qui, si elles 
avaient été couronnées de succès, lui auraient valu, si­
non la célébrité, du moins une mention honorable dans 
les annales de son pays.

Si nous nous sommes laissé attirer par révocation de 
sa carrière aventureuse, q’est qu’au corns des voyages 
qu’il a entrepris dans la Méditerranée, il a été amené, 
en marge de ses activités purement commerciales, à re­
cueillir des pièces qui l ’intéressaient par leur caractère 
de „curiosité” , en particulier des antiquités grecques et 
égyptiennes. Il y  aurait matière à tout un volume si l ’on 
voulait décrire en détail les expéditions de notre compa­
triote et en faire ressortir l ’importance au point de vue 
du développement de notre commerce maritime sous le



régime hollandais et pendant les premières années de 
notre indépendance. Pour écrire cette histoire, il fau­
drait en plus du talent de l ’écrivain, la patience et le 
loisir de dépouiller de volumineux dossiers d’archives 
que conservent différents dépôts des Pays-Bays et de la 
Belgique ( 1 ).

Notre dessein s’est limité à reconstituer dans ses gran­
des lignes une carrière bien remplie et de relater les 
principaux épisodes des expéditions dont notre compa­
triote a assumé la direction, en nous arrêtant un peu 
plus longuement à ceux qui lui ont permis de déployer 
ses talents de pourvoyeur d’antiquités.

Les débuts de la carrière de J.-B. D e Lescluze.

Jean-Baptiste De Lescluze appartenait à une fa­
mille qu’on dit originaire de France, mais qui était éta­
blie en Flandre depuis plusieurs générations (2 ).

(1) Ce nous est u n  agréable devoir de rem ercier ici les conser­
vateurs de m usées et d’archives qui nous ont ouvert généreusem ent 
les richesses des dépôts qui le u r éta ien t confiés et qui ont eu l ’obli­
geance de nous gu ider dans nos recherches : nous citerons en  p a r­
ticu lier le  D r. J. Steur, H oofdarchivaris à l ’A lgem een R ijksarchief 
de L a H ay e (en  abrégé A.R.A.); le  D r. W . D. van  W ijn gaard en  
et le D r. B. H . Stricker, conservateurs du  R ijksm useum  van  Oud­
heden de Leyde (en  abrégé R.M.O.); M . P .-H . D esneux, conser­
v a teu r des A rchives des A ffaires E trangères à B ruxelles; M . A. 
Schouteet, conservateur des A rchives Com m unales de Bruges. 
Nous exprim ons no tre g ra titude au  D r. H . H ardenberg , A lgem een 
Rijksarchivaris du dépôt de L a H ay e  qu i a b ien  voulu  nous donner 
l'au to risation  d’u tiliser ici certaines pièces de la  Staatssecretarie.

(2) Su ivan t les renseignem ents qu ’a b ien  voulu m e fo u rn ir M . 
Ch. van  R eninghe de Voxvrie, le  nom  De Lescluze (avec ses nom ­
breuses varian tes orthographiques) é ta it assez répandu  en F landre  
dès le X V IIe siècle, puis qu’on le  rencontre en  ce siècle et au  siècle 
su ivan t dans m e  série de localités, com m e A rdoye, Ingelm unster, 
Isegem , Rum beke et Ypres. C ontrairem ent à ce que certains ont 
p ré tendu  (voir p.e. Messager des Sciences et des Arts de Gand, A n ­
née 1823, p. 283) la  fam ille D e Lescluze qu i nous occupe ici ne 
sem ble rien  avoir de com m un avec la  fam ille de L ’Escluse établie 
dans la  région de L euze et d’A th  dès le X V Ie siècle (voir Annuaire 
de la Noblesse du Royaume de Belgique de 1892, 1ère P a rtie



Son père, Pierre-Jean De Lescluze ( ±  1 7 4 1 -1 8 1 4 ) 
est mentionné comme marchand à la Fusteynhalle de 
Bruges et remplit dans cette ville les fonctions d’échevin; 
son grand-père, Pierre-Ignace (1 1 7 4 2 ) était bourgeois 
(keurbroeder) de la ville et châtellerrie de Fumes, dans 
la paroisse de Haringe (3 ).

Jean-Baptiste naquit à Bruges le 13  mai 17 80  de Pier­
re-Jean, déjà nommé, et de Marie-Françoise Mallet 
( 1 7 4 0 -1 8 1 5 ) et fut baptisé deux jours plus tard à l ’église 
de Notre-Dame (4 ). Il épousa le 6 février 1 8 0 2  Thérèse- 
Françoise Serweytens ( 1 7 7 9 -1 8 4 1 ), la quatrième des 
dix enfants de l’amateur et échevin de la ville de Bruges 
François-Jacques Serweytens ( 1 7 3 9 -1 8 0 1 ) (5 ).

De cette union devaient naître, dans les années qui 
suivirent, sept enfants, cinq fils et deux filles, dont qua­
tre laissèrent une postérité (6). Il sera encore question

Bruxelles, 1892, pp. 92-101) et qu i a donné e.a. Jules-Charles de 
L ’Escluse (1526-1609) m édecin-botaniste célèbre, plus connu sous 
le  nom  latin isé de Clusius, qui fu t au service des em pereurs M a­
xim ilien  I I  et Rodolphe I I  et te rm in a  sa carrière  à l ’un iversité de 
L eyde

(3) I l est m entionné com me expert-vétérinaire à Roesbrugge et 
ava it épousé C laire  van  M iddelen (R enseignem ents aim ablem ent 
fournis p a r  M .M . A. de Schietere de L ophem  e t Ch. Serw eytens 
de M ercx).

(4) V oir Registrum baptizatorum praepositurae Sanctae Mariae
Virginis, Brugis anno Domini 1780 (E tat-civ il de B ruges). „D éci­
m a qu in ta  mai) 1780 baptizatus est, décim a te rtia  ejusdem  n atus 
a m erid ie hora qu in ta  Joannes-Baptista, filius legitim us Pe tri- 
Joannis D e Lescluze, aetatis quadrag in ta  circiter annorum , bapti- 
zati in  H aerin g e  in  dioecesi Iprensi, et M ariae-Franciscae M ailet, 
aetatis tr ig in ta  novem  circiter annorum , baptizatae Bruxellis in  
ecclesia parochia li S. Jacobi, h ab itan tiu m  in  hac parochia. Susce- 
p e ru n t Joannes Christiaen, hab itans Brugis, e t M aria-C arolina 
M ailet, uxoris soror, hab itans G andae. P a trin u s declaravit quod 
scribere nesciret... P..T..T. P ruuost, pastor B.M.V.” .

(5) R. COPPIETERS 'T W  ALLANT, Notices généalogiques et 
historiques sur quelques familles en Flandre Occidentale, Bruges, 
1946, pp. 421-427 (notice su r la  fam ille Serw eytens de M ercx, où 
quelques dates sont à rectifie r).

(6 ) N ous tirons ces indications de l ’annonce m ortuaire  de J.B. 
D e Lescluze. U n e  branche de la  fam ille  hab ite  ac tuellem ent à 
Berchem  (A nvers). M . P ierre  De Lescluze, h ab itan t Bruges, pos-



dans la suite de cet exposé de certains de ses fils, surtout 
de l ’aîné, Jean, qui participa à la plupart des entreprises 
de son père.

Nous n’avons pu établir à quel moment Jean-Baptiste 
commença à s’intéresser au négoce et aux entreprises 
maritimes. Il semble avoir été associé de bonne heure, 
aux affaires de son père et plus tard il interviendra 
comme principal représentant de la maison de négoce 
P. De Lescluze et fils, à Bruges, maison qui, à la suite 
des guerres continuelles de l ’époque précédente, se 
trouvait assez mal en point. On ne serait pas étonné 
qu’il ait été entraîné dans les affaires maritimes par 
l’exemple de sa belle-famille : en effet, son beau-père 
Jacques Serweytens et ses beau-frères Bemard-Théodore 
( 1 7 7 0 -1 8 3 4 ) et Charles-Auguste ( 1 7 7 7 -1 8 3 5 ) ( 7 ) firent 
tous les trois une carrière d’armateurs et ce dernier fut 
souvent associé aux entreprises de J.-B. De Lescluze.

Avec l ’instauration du régime hollandais, les con­
traintes imposées par le Blocus continental à l ’expan­
sion maritime de nos provinces avaient disparu et les 
plus belles espérances s’ouvraient pour l ’industrie et le 
commerce. J.-B. De Lescluze dut tirer parti de ces heu­
reuses conjonctures. Dès 1 8 1 5 , il disposait d’une série de 
bricks, notamment de la Thérèse (1 1 7  t., capitaine Th. 
ou H. Coellinck), du Triton  (1 7 5  t., cap. J. Vanden 
Broecke), du Petit Auguste  (7 0  t., cap. F. Hoed), et du 
trois-mâts la Jeune A nnette  (3 8 5  t., cap. G. Vanden

sède u n  p o rtra it en  n o ir et blanc de l ’a rm ateu r, po rtan t la date 
de 1816 e t signé Dubois. I l  doit s’ag ir de D om inique-François 
Dubois, pein tre  d’histoire, élève de Duck et de v an  Brée, né  à 
Bruges en 1800, m ort en 1840. J.B. Delescluze, qu i s’in téressait 
aux  arts  possédait des oeuvres d’artistes contem porains, e.a. u n  
Mariage d’Angélique et Médor de D ucq (A. VOISIN, Notre bio­
graphique sur J.F. Ducq, dans Messager des Sciences et des Arts de 
G and, A nnée 1829-1830, p. 328).

(7) Charles-A uguste Serw eytens avait épousé en 1804 la  propre 
soeur de Jean-B aptiste De Lescluze, M arie-Françoise (1781-1855).



Broecke). De plus, il affrétait souvent d’autres bateaux 
de tonnage varié, aussi bien nationaux qu’étrangers (8).

Les bâtiments de notre armateur fréquentaient de 
nombreux ports de la mer du Nord et en ramenaient 
quantité de produits alimentaires ainsi que des matières 
premières. Ils allaient fréquemment chercher du sel à 
Marennes et à St. Ubès (en Charente Inférieure). De 
Liverpool et d’autres ports anglais, ils ramenaient du 
café et du sucre, mais chargeaient aussi accessoirement du 
bois de campêche, de la potasse, du grain et du poivre. 
Ils étendaient aussi leur qhamp d’opération vers l ’Est de 
la mer du Nord, principalement vers la Baltique : à 
Dantzig et à Elbing ils allaient chercher de la potasse et 
de la védasse; à Bergen et à Trondjem ils se procuraient 
du stockfisch et de l ’huile de baleine; à Christiania, 
Christiansand et Frederikshald ils chargaient du bois; à 
St. Petersbourg, ils embarquaient, outre du bois, de la 
poix et du goudron; à Biga, ils prenaient de la graine de 
lin, du bois, du fer et de la potasse.

Mais, voulant concurrencer les autres armateurs de 
Bruges, De Lescluze utilisait parfois ses bâtiments pour 
des expéditions plus lointaines. C’est ainsi qu’il envoya 
en mars 1 8 1 6  son trois-mâts la Jeune A nnette  vers la 
Havane, avec, un chargement de sel, de fer, de vin et de 
toile de lin; le navire rentra à Ostende au mois de dé­
cembre avec du café, du sucre et des peaux. Le brick 
le Triton  accomplira la même course de janvier à juil­
let 1 8 1 7 .

(8 ) Les renseignem ents que nous donnons au  sujet de ces af­
frètem ents et aux m ouvem ents des navires de D e Lescluze sont 
puisés au x  Zeetijdingen de Bruges e t d’Ostende que publiaien t 
presque jou rne llem en t les jo u rnau x  locaux de l’époque, surtou t la 
Gazette van Brugge en van de Provincie van West-Vlaenderen. Ces 
inform ations m an q u en t pour la  période de la  dom ination française. 
P o u r la  période de 1815-1821, nous avons noté un e  q u aran ta ine  de 
navires affrétés p a r  D e Lescluze, dont 15 néerlandais, 6 français, 
6  anglais, 6 norvégiens, 4  danois, 2  hanovriens, 1 ham bourgeois,
1 suédois, 1 de H eligoland.



A  la  f in  d e  ce tte  m ê m e  a n n é e  1817 ,D e  L e sc lu z e  a l ­
la i t  m ê m e  p a r t ic ip e r  a u x  g ra n d e s  e n tre p r ise s  c o m m e r­
c ia le s  d a n s  le s  co lo n ies n é e r la n d a ise s  ré c u p é ré e s , e n  e n ­
v o y a n t  so n  p r in c ip a l  b â t im e n t  a u x  In d e s  O rie n ta le s  ( 9 ) .

L e  tro is-m â ts  l a  Jeune A nnette, c h a rg é e  de d iv e rse s  
m a r c h a n d ise s  q u itta  le  p o r t  d ’O ste n d e  le  21 o c to b re
1817 so u s  le  c o m m a n d e m e n t d u  c a p ita in e  G . V a n  d en  
B ro u c k e , à  d e s t in a t io n  d e  B a ta v ia ,  m a is  se m b le  a v o ir  
f a i t  d ’a b o rd  re lâ c h e  à  A m ste r d a m  e t  à  T e x e l .  S e  tr o u ­
v a n t  e n  m e r  d u  N o r d  a u  d é b u t  d u  m o is  d e  ja n v ie r  1818 , 
i l  f u t  a s s a i l l i  p a r  le  g ro s  te m p s . A  6 o u  7 m ille s  d e  S t. 

A lb a n sh e a d , i l  f u t  é p e ro n n é  d a n s  l ’o b scu r ité  p a r  u n  
a u tr e  b a t e a u  q u i  n ’a v a it  p a s  a p e r ç u  le s  fe u x  d u  n a v ir e  
n i  e n te n d u  le s  a p p e ls  d u  c a p ita in e . L e  ch oc, r e ç u  en  

p le in  f la n c , fu t  si v io le n t q u e  la  Jeune A nnette  e n c o u ­
r u t  de sé r ie u x  d o m m a g e s . L e  n a v ir e  p u t  f in a le m e n t  se 
d é g a g e r  m a is  fu t  o b lig ée  d e  c h e rc h e r  r e fu g e  d a n s  le  p o r t  
de W est-C o rv e s , a u  N . d e  l ’île  d e  W ig h t , où  i l  su b it  
le s  r é p a r a t io n s  in d isp e n sa b le s  p o u r  p o u v o ir  c o n tin u e r  son  
v o y a g e  ( 1 0 ) .  L a  n a v ig a t io n  f u t  lo n g u e  et p é n ib le , e t  la  
Jeune A nnette  n ’a t te ig n it  B a ta v ia  q u e  le  18  ju in  ( 1 1 ) .  
L e s  r e n se ig n e m e n ts  n ’a b o n d e n t p a s  su r  le s  p é r ip é t ie s  de 
l ’e x p é d itio n . N o u s  sa v o n s se u le m e n t q u e  le  n a v ir e  b r u ­
g e o is  p o u s sa  ju s q u ’à  l ’î le  d e  B a n g k a  ( a u  N .O . d e  J a v a ) ,  
p o u r  y  c h e rc h e r  d e  l ’é ta in , e t r e v in t  à  B a ta v ia  à  l a  f in  
de  l ’a n n é e  ( 1 2 ) .  L e  v o y a g e  d e  re to u r  p a r a î t  s ’ê tre  p a s sé  
sa n s  in c id e n t  g ra v e  e t  l a  p in q u e  r e n t r a  à  O ste n d e  le  6  
se p te m b re  1819  a v e c  u n e  c a r g a is o n  d e  su cre , d e  c a fé  e t  
de  r iz . E l le  r e jo ig n it  so n  p o r t  d ’a t ta c h e  d e  B r u g e s  le  15

(9) V ers la  m êm e époque, d ’autres arm ateu rs  brugeois, les frè ­
res Sinave, envoyaient leurs pinques la Diane (526 t., cap. A. 
Carbon) e t l’Hélène (502 t., cap. W uys) à Batavia (voir Gaz. van 
Br. du 7 av ril 1819).

(10) Gaz. van Br., 28 janv ier 1818.
(11) Ibid., 2  novem bre 1818.
(12) Ibid., 3 m ars, 19 m ai et 25 ju in  1819.



o cto b re  su iv a n t  ( 1 3 ) ,  le  jo u r  m ê m e  o ù  le s  f r è re s  S in a v e  
e n v o y a ie n t  à  B a t a v ia  le u r  tro is-m â ts  la  Diane.

L e  r é su lt a t  d e  c e tte  e x p é d itio n  f u t  p lu tô t  d é c e v a n t  
p o u r  D e  L e sc lu z e . A lo r s  q u e  le s  p r e m ie r s  e s sa is  d e  la  
m a iso n  S in a v e  d a n s  le s  In d e s  n é e r la n d a ise s  a v a ie n t  r a p ­
p o rté  à  ce lle -c i d e  sé r ie u x  b é n é fic e s , la  c ro is iè re  
d e  l a  Jeune A nnette  s ’é ta it  a c c o m p a g n é e  d e  te ls  m é ­
co m p te s q u e  D e  L e sc lu z e  a v a i t  d é c id é  d e  re n o n c e r  à  ce  
co m m e rc e  à  p re m iè re  v u e  s i  p ro m e tte u r  ( 14 ) .  C e p e n ­
d a n t  d e  n o u v e lle s  p o ss ib ilité s  n ’a l la ie n t  p a s  t a r d e r  à  
s ’o u v r ir  a u x  c a p a c ité s  e t  a u x  a m b it io n s  d e  n o tre  a r m a ­
te u r . E n  e ffe t , à  la  re q u ê te  d u  m in is tr e  A . R . F a lc k  (q u i  
d ir ig e a it  le  d é p a r te m e n t  d e  l ’In s tr u c t io n  P u b liq u e , 
d e  l ’In d u s tr ie  N a t io n a le  e t d es C o lo n ie s )  et, p o u r  
r é p o n d re  a u x  v o e u x  d e  la  C h a m b re  d e  C o m m e rc e  e t  d es 
F a b r iq u e s  d ’O ste n d e , le  ro i G u il la u m e  1e r  in s t i tu a it  le  
8 ju i l le t  1818  u n e  C h a m b re  d e  C o m m e rc e  d a n s  le  L e ­
v a n t  (Kam er voor den Levantschen Handel en de N a­
vigatie in de Middellandsche Z e e ) ,  d a n s  le  c a d re  d es 

C h a m b re s  d e  m ê m e  d é n o m in a tio n  q u i  e x is ta ie n t  d e p u is  
u n  c e r ta in  te m p s  d a n s  le s  P a y s - B a s  se p te n tr io n a u x  et 
q u i  a v a ie n t  é té  ré ta b lie s  e n  1814  so u s l ’é g id e  d e  la  
„  c h a m b re  p r é s id ia le  ”  d ’A m ste r d a m . L a  c h a m b re  d ’O s­
te n d e  é ta it  p la c é e  so u s l ’a u to r ité  d ’u n  co llè g e  d e  d ire c ­
te u r s  d é lé g u é s  p a r  le s  p r in c ip a u x  ce n tre s  c o m m e r­
c ia u x  d es F la n d r e s  : O ste n d e  y  é ta i t  re p ré se n té e  p a r  F r .

(13) Ibid., 18 septem bre et 18 octobre 1819.
(14) „ U i t  B rugge zijn, voor eenige ja ren , de expeditien n aa r  

Oost-Indie te  gelijker tijd  door tw ee hu izen  aangevangen. A an  dat 
van  Sinave is alles medegeloopen. D at van  Delescluze daaren tegen  
heeft zoodanige schade geleden dat h e t zich u it dien kostbaren 
handel te ru g  trek t en deszelfs overgebleven kap italen  to t onderne­
m ingen  bestem t van  een m inderen  om vang en w aarbij h et geld 
spoediger w ordt om gezet ” (E x tra it du rap p o rt du m in istre  Falck 
au  Roi, du 6 janv ier 1821, Rijksarchief de L a  H aye, A lgem eene 
S taatssecretarie, 1128. L a pièce porte p a r  e rre u r le m illésim e 1820).



D e  B a l  e t J .  D e  V e tte , G a n d  p a r  D e  S m e t-B o ssae r t , e t 
B r u g e s  p a r  J .-B . D e  L e sc lu z e  ( 1 5 ) .

L ’h e u re u se  in it ia t iv e  d u  ro i G u il la u m e  é ta it  d e  n a tu re  
à  in c ite r  le s  a r m a te u r s  e t  le s  n é g o c ia n ts  d e s F la n d r e s  à  
s ’in té r e s se r  a u  m a rc h é  m é d ite r r a n é e n ; e lle  a l la i t  a u s s i  
p e rm e ttre  à  D e  L e sc lu z e  de jo u e r  u n  rô le  im p o r ta n t  d a n s  
l a  r é a lisa t io n  d u  p ro g r a m m e  d ’e x p a n s io n  c o m m e rc ia le  e t 
m a r it im e  a p p u y é  p a r  le  R o i.

E n  m a i  1820  d é b a r q u a it  à  A n v e r s  le  C o lo n e l B e rn ard -  
E .-A . R o ttie rs  ( 1771-18 5 8 ) ,  q u i  r e n tr a i t  d a n s  sa  v ille  
n a ta le  a p r è s  u n e  a b se n c e  d e  d o u ze  a n s  e n  R u ss ie  e t  en  
G é o rg ie  ( 16 ) .  C o m m e  b ie n  d e s m il ita ir e s  d e  ce tte  é p o ­
q u e , le  C o lo n e l R o ttie r s  a v a i t  e n  u n e  c a r r iè r e  d e s  p lu s  
m o u v e m e n té e s. A g é  d e  d ix -h u it  a n s  a u  m o m e n t o ù  é c la ­
t a it  la  R é v o lu tio n  f r a n ç a is e ,  i l  e n tra  à  l ’a r m é e  e t f i t  
p a r t ie  d u  r é g im e n t  d e s c h a s se u r s  L e lo u p . I l  e u t l ’o c ca ­
sio n  d e  se b a t tr e  co n tre  le s  F r a n ç a is  à  J e m m a p p e s . I l  
p a s s a  e n su ite  a u  se rv ic e  d e  la  H o lla n d e . L o r s  d e  l ’in v a ­
sio n  d e s P a y s - B a s  se p te n tr io n a u x  i l  c h e rc h a  re fu g e  en

(15) Gaz. van Br., 25 e t 30 septem bre 1818. N ous devons ces 
renseignem ents au  D r. J. G. N ann inga, le  savant h istorien  du 
com m erce néerlandais dans le L evant, qui a bien voulu  rédiger à 
no tre in tention  une notice sur l ’organisation  de la  C ham bre d’Os- 
tende que nous reproduirons en annexe. M . N an n in g a  se propose 
d’inven to rier les dossiers qui concernent la  période qu i nous in té ­
resse dans la quatrièm e p a rtie  des Bronnen tot de Geschiedenis van 
den Levantschen Handel (Rijksgeschiedkundige Publikatien), dont 
la  troisièm e partie , concernant la  période de 1727 à 1765 a p aru  
à La H ay e  en  1952 (voir C. R. de J. D ’H ondt dans Revue belge de 
philologie et d’histoire, X X X IV  (1956), 1, p. 329).

(16) Gaz. van Br., 31 m ai 1820. S u r le Colonel Bem ard- 
Eugène-A ntoine Rottiers, voir la  notice du Bon E. de Borchgrave 
dans Biographie Nationale de Belgique, t. X X  (1908-1910), cols. 
196-197; cfr la  notice p lus développée de V an  Biem a dans P . C. 
MOLHUYSEN-P. J. BLOK, Nieuw Nederlandsch Biographisch 
Woordenboek, I le  D eel, Leyde, 1912, cols 1238-1239. N ous avons 
eu  l ’avantage de pouvoir consulter le  tex te  d’u n e  conférence q u ’a 
donnée su r ce personnage en  1956 le D r. B runsting , conservateur 
au Rijksm useum  van Oudheden de L eyde; l ’au teu r y  a fa it ressortir 
le rô le joué p a r Rottiers comme collectionneur d’antiquités. Nous es­
pérons que M . B runsting  fera  p a ra ître  le tex te  de cette in téres­
sante esquisse biographique.



A n g le te r re , e n  m ê m e  te m p s  q u e  le  p r in c e  G u il la u m e  V . 
E n  se p te m b re  1799 , i l  p r it  p a r t  a u  d é b a rq u e m e n t  d e s 
A n g la i s  e n  H o lla n d e , se  b a t t i t  en  E s p a g n e  e t r e n tra  a u x  
P a y s - B a s  a p r è s  la  p a ix  d ’A m ie n s . L e  ro i L o u is  N a p o ­
léo n  le  f i t  e n tre r  d a n s  so n  E ta t - M a jo r  e t  lu i  c o n fia  u n  
p o ste  h o n o rab le  e n  H o lla n d e  se p te n tr io n a le . E n  1809 
l ’o f f ic ie r  n é e r la n d a is  o b tin t d u  ro i l ’a u to r is a t io n  d e  p a r ­
t ir  p o u r  l a  B u ss ie , o ù  le  C z a r  A le x a n d r e  1e r  d e m a n d a it  
d e s  o ff ic ie r s  n é e r la n d a is . D e u x  a n s  p lu s  ta r d , i l  fu t  p r o ­
m u  lie u te n a n t-c o lo n e l e t, p e n d a n t  l a  p é r io d e  q u i  su iv it , 
i l  p a r t ic ip a  e n  G é o rg ie  a u x  o p é ra t io n s  m e n é e s p a r  le s  
B u s s e s  co n tre  le s  T u r c s  e t  le s  P e r se s  : a u  co u rs d e  ces 
c a m p a g n e s  i l  c o n q u it  m ê m e  u n e  p a r t ie  d e  la  p ro v in c e  
d ’A z e rb e id ja n . P e n d a n t  le s  h u it  a n n é e s  q u ’il  r é s id a  à  
T i f l i s ,  i l  s ’a t ta c h a  à  m ie u x  c o n n a ître  le  p a y s  et se s  h a b i­
ta n ts , e t r é u n it  d e  n o m b re u se s  o b se rv a tio n s  su r  le s  r e s ­
so u rc e s d e s r é g io n s  q u ’i l  a v a i t  e n  l ’o c c a s io n  d e  v is ite r . 
S ’in té r e s sa n t  é g a le m e n t  à  l ’h is to ire  e t à  l ’a rch é o lo g ie , i l  
co lle c tio n n a  d e s a n t iq u ité s , e n  p a r t ic u l ie r  d e s p ie r re s  g r a ­
v é e s , d e s m o n n a ie s  e t  d e s m é d a ille s . M a i s  ce  sé jo u r  p ro ­
lo n g é  e n  B u s s ie  n e  lu i  a v a i t  p a s  f a i t  o u b lie r  so n  p a y s  : en
1818 il  d e m a n d a  e t  o b tin t  sa  d é m iss io n  e t  d é c id a  de 
r e n tr e r  a u x  P a y s - B a s  p a r  l a  v o ix  m a r it im e . P a r t i  d e  
T i f l i s  e n  m a i  1818 , i l  s ’e m b a r q u a  a v e c  s a  fa m il le  à  P o ti, 
p o r t  s itu é  à  l ’e m b o u c h u re  d u  P h a se , et, a u  co u rs d e  sa  
n a v ig a t io n , i l  n e  m a n q u a  p a s  d e  f a ir e  e sc a le  d a n s  le s  
p r in c ip a u x  p o rts  d ’A n a to lie , n o ta m m e n t  à  T ré b iz o n d e  
e t  à  S in o p e . I l  a r r iv a  a in s i  à  C o n sta n tin o p le  en  n o v e m ­
b re  1818  e t  y  fu t  l ’h ô te  d u  c h a rg é  d ’a f f a i r e s  d e s P a y s-  
B a s ,  le  C h e v a l ie r  G a s p a r  T e s t a ,  d o n t n o u s  a u r o n s  à  r e ­
p a r le r . I l  p a r t i t  d e  là  p o u r  A th è n e s  e n  c o m p a g n ie  d ’u n  
a n c ie n  o f f ic ie r  d e  m a r in e  d ’o r ig in e  co rse , D o m in iq u e  
O rigo n e , q u i  v e n a it  d ’ê tre  d é sig n é  co m m e  co n su l n é e r ­
la n d a is  e n  G rè c e , p a y s  q u i  r e le v a it  e n c o re  d e  la  T u r ­

q u ie . P e n d a n t  so n  sé jo u r  à  A th è n e s , d e  ja n v ie r  à  a v r i l  
1819 , i l  l i a  c o n n a is sa n c e  a v e c  le  c o n su l d e  F r a n c e , F a u -



v e l, e t a v e c  le  c o n su l d ’A u tr ic h e , G ro p iu s , to u s d e u x  
g r a n d s  a m a te u r s  d ’a n tiq u ité s . I l  p ro f ita  n a tu re lle m e n t  de 
so n  sé jo u r  d a n s  u n e  te r re  en co re  si r ich e  d e  v e s t ig e s  c la s ­
s iq u e s  p o u r  a c q u é r ir  d es p iè c e s  d e  v a le u r , te lle s  q u e  d es 
v a se s  a t t iq u e s , e t e n tre p r it  m ê m e  d e s fo u il le s  à  A ix o n e , 
s itu é e  u n  p e u  à  l ’E s t  d ’A th è n e s  : a id é  p a r  le  c h a n c e lie r  
d e s c o n su la ts  n é e r la n d a is  e t  a u tr ic h ie n , le  R a g u sa in  
G iu r a c itc h , i l  e u t  la  c h a n c e  d e  m e ttre  l a  m a in  su r  u n  
c e r ta in  n o m b re  d e  b e a u x  m o n u m e n ts  fu n é r a ir e s  p o u r­
v u s  d ’in sc r ip t io n s , q u ’i l  e m p o rta  a v e c  lu i. D ’A th è n e s , il  
se  r e n d it  à  N a p le s  e t à  R o m e , o ù  i l  p o u r su iv it  se s  a c q u i­

sit io n s d ’a n t iq u ité s , to u t e n  n é g o c ia n t  l a  v e n te  d ’u n e  
p a r t ie  d e  se s e n ta il le s  e t  d e  se s  m o n n a ie s  a u  d u c  de 
B la c a s ,  le  fu tu r  p ro te c te u r  de J .  F r .  C h a m p o llio n . C ’e st 

d e  là  q u ’i l  r e g a g n a  A n v e r s , o ù  n o u s le  re tro u v o n s a v e c  
sa  fa m ille  a u  p r in te m p s  d e  l ’a n n é e  1820 .

S o n  re to u r  a u  p a y s  n e  p a s sa  p a s  in a p e rç u , c a r  la  
n o u v e lle  s ’é ta it  v ite  r é p a n d u e  q u ’il  a v a i t  r a m e n é  u n e  

r ic h e  co lle c tio n  d ’a n t iq u ité s  e t d e  cu r io s ité s  d e  to u t 
ge n re . C . J .  R e u v e n s , le  je u n e  e t a c t i f  c o n se rv a te u r  d u  
R ijk s m u s e u m  d e  L e y d e , créé  d e p u is  p e u , se  m it  en  
r a p p o r t  a v e c  lu i  e t, en  n o v e m b re  1820 , n é g o c ia  l ’a c h a t  
de  l a  p lu s  g ra n d e  p a r t ie  d e  se s a n t iq u ité s  g re c q u e s : 
ce lle s-c i v in r e n t  o c c u p e r  le s  sa l le s  d u  m u sé e  e n  m a r s  
1821 .

M a is  le s  a v e n tu r e s  d u  C o lo n e l R o ttie r s  d u re n t  a u s s i  
p a r v e n ir  a u x  o re ille s  d u  R o i e t d e  so n  m in is tr e  d u  C o m ­
m e rce , q u i  c h e rc h a ie n t  to u te s  le s  o c ca sio n s d e  p ro m o u ­
v o ir  l ’e s so r  c o m m e rc ia l d u  p a y s . S a n s  d o u te  e st-ce  à  le u r  
su g g e st io n  q u e  R o ttie r s  r é d ig e a  u n  r a p p o r t  s u r  le s  r é ­
su lta ts  d e  so n  v o y a g e  e n  m e r  N o ire , q u i  lu i  a v a i t  f a i t  

co n n a ître  l a  s itu a t io n  éc o n o m iq u e  de l ’A n a to lie  e t  q u i 
lu i  p e rm e tta it  d ’é m e ttre  u n  a v is  su r  le s  p o ss ib ilité s  q u e  
le s  p o rts  d e  ce tte  ré g io n  p ré se n ta ie n t  p o u r  le  c o m m e r­



ce d e s P a y s - B a s  ( 1 7 ) .  E n  r é d ig e a n t  ce  ra p p o r t , R o ttie r s  
e sp é ra it  a v a n t  to u t  re n c o n tre r  u n  éch o  d a n s  le s  m il ie u x  
d ’a f f a ir e s  a n v e r s o is ;  m a is ,  a y a n t  e s s a y é  sa n s  g ra n d  
su cc è s d ’in té r e s se r  d e u x  m a iso n s  d e  c e tte  p la ce , i l  eu t 
l ’id é e  d e  s ’a d r e s s e r  à  l ’a r m a te u r  b ru g e o is  D e  L e sc lu z e  
q u i  se m b le  a v o ir  to u t de su ite  p rê té  u n e  o re ille  a tte n tiv e  
à  d e s p ro p o sit io n s  a u s s i  a llé c h a n te s .

T o u t  e n  lu i  in d iq u a n t  de q u e lle  m a n iè r e  i l  p o u r ra it  
r é a h se r  u n  s i  b e a u  d e sse in , R o ttie r s  in s is ta  a u p rè s  de 
D e  L e sc lu z e  su r  l ’u t i l ité  q u ’i l  y  a u r a i t  p o u r  lu i  d e  
s ’a d jo in d r e  e n  v u e  d e  ce  v o y a g e  d ’e x p lo ra t io n  u n  é m ig ré  
fr a n ç a is ,  E d o u a r d  T a itb o u t  d e  M a r ig n y , q u e  le s  c irc o n ­
sta n c e s  a v a ie n t  m is  à  m ê m e  d e  b ie n  c o n n a ître  c e r ta in s  
p a r a g e s  d e  l a  m e r  N o ire .

T a itb o u t  a p p a r te n a it  à  u n e  f a m ille  d ’o r ig in e  b e lg e  
m a is  é ta b lie  e n  F r a n c e  d e p u is  le  rè g n e  d ’H e n r i  IV . A  
p a r t ir  d u  X V I I e  s iè c le , d if fé re n ts  m e m b re s  de ce tte  f a ­
m ille  a v a ie n t  o c cu p é  d e s p o ste s  im p o r ta n ts  d a n s  le  co rp s 
c o n su la ir e  d u  L e v a n t  ( 1 8 ) .  S o n  g ra n d -p è re  A le x is  ( 1705 ­
17 7 8 ) a v a i t  é té  c o n su l à  A lg e r  p u is  à  N a p le s .  Q u a n t à  
so n  p è re  Je a n - A le x a n d r e  ( 1731 -18 0 7 ) ,  i l  a v a i t  r e m p li  
le s  m ê m e s  fo n c tio n s  à  A le x a n d r ie . A u  m o m e n t o ù  la

(17) I l  est fa it allusion à ce docum ent dans le  rap p o rt que 
Falck  adressa au  Roi le  23 décem bre 1820, à propos de la  m ission 
de De Lescluze (Algemeen Rijksarchief de L a H aye, A lgem eene 
Staatssecretarie, 1128). D ans la suite, le  Colonel Rottiers devait 
pub lier u n e  re la tio n  p ittoresque et anecdotique de son voyage 
dans u n  ouvrage in titu lé, Itinéraire de Tiflis à Constanti­
nople, B ruxelles, F rechet, 1829.

(18) V oir su r les T aitbou t de M arig n y  u n e  notice assez déve­
loppée dans la  Biographie universelle ancienne et moderne ou 
Dictionnaire de tous les hommes gui se sont fait remarquer par 
leurs écrits, leurs actions, leurs talents, leurs vertus ou leurs cri­
mes depuis le commencement du monde jusqu’à ce jour, nouvelle 
édition, p a r  une Société de gens de le ttres et de savants, Bruxelles, 
H . Ode, 1843-1847, t. X IX , p. 32. Su r les débuts d’E. T aitbout, 
vo ir aussi les indications fournies p a r Falck  dans ses rapports au  
Roi en date  du 30 décem bre 1820 e t du 6  janv ier 1821 (A.R.A., A l­
gem eene S taatssecretarie, 1128).



R é v o lu tio n  é c la ta , i l  ré s id a it  en  M o ré e  c o m m e  c o n su l 
g é n é ra l. I l  p a r ta g e a  la  d isg râ c e  d u  C o m te  d e  C h o ise u l-  
G o u ff ie r , a m b a s s a d e u r  de F r a n c e  à  C o n sta n tin o p le  e t  se  
r é fu g ia  e n  C rim é e , o ù  i l  f in it  se s jo u r s . E .  T a itb o u t ,  q u i 
n o u s  in té r e s se  p lu s  sp é c ia le m e n t, é ta it  e n tré  je u n e  d a n s  
la  m a r in e  ru sse  e t  a v a it  e u  a in s i  l ’o c ca sio n  d e  p a r c o u r ir  
l a  m e r  N o ir e  e n  to u t sen s. I l  c o n n a is sa it  p a r t ic u l iè r e ­
m e n t  l a  C irqassie p o u r  y  a v o ir  f a i t  p lu s ie u r s  v o y a g e s  
(e n  1813  e t  1817 ) ;  a u  co u rs d e  ce u x -c i i l  é ta it  e n tré  en  

re la t io n s  d ’a m it ié  a v e c  c e r ta in s  p r in c e s  e t n o ta b le s  de 
ce tte  ré g io n , h a b ité e  p a r  d e s p o p u la t io n s  se m i- in d é p e n ­

d a n te s  ( 1 9 ) ,  e t a v a i t  p r is  c o n ta c t a v e c  le s  r a r e s  c o m m e r­
ç a n ts  e u ro p é e n s  q u i y  é ta ie n t  é ta b lis . E n  1818 , i l  y  
a v a i t  f a i t  u n  sé jo u r  p lu s  p ro lo n g é  e t a v a i t  v is ité  le s  d i f ­

fé r e n ts  p o r ts  e t  m o u il la g e s  d e  l a  côte. I l  fu t  r e ç u  d e  la  
m a n iè re  l a  p lu s  c o rd ia le  p a r  le  p r in c e  M e h m e t  J e n d a r -  
O gh lo u  q u i  d e v in t  so n  a m i e t  so n  „  g a r a n t  ” . P e n d a n t  

le s  t ro is  m o is  q u ’i l  p a s s a  d a n s  ce s p a r a g e s  (d e  m a i  à  
ju i l le t  1 8 1 8 ) ,  il  s ’e f fo r ç a  de p é n é tre r  le s  m o e u rs  des 
h a b ita n ts  e t  r é u n it  d ’a u tr e  p a r t  le s  r e n se ig n e m e n ts  le s  
p lu s  v a r ié s  s u r  le s  re sso u rc e s  d u  p a y s ,  a in s i  q u e  d e s in ­
d ic a t io n s  s u r  le s  p o ss ib ilité s  q u e  se s p o rts  p o u v a ie n t  o f f r i r  
p o u r  d ’é v e n tu e lle s  t r a n sa c t io n s  c o m m e rc ia le s . Im ita n t  
l ’e x e m p le  de n o tre  c o m p a tr io te , T a itb o u t  a b a n d o n n a  le  
se rv ic e  r u s s e  d a n s  le s  a n n é e s  q u i  su iv ir e n t  e t  v is i t a  la

(19) Le G rand Seigneur qui exerçait, depuis 1812, u n  protecto­
r a t  théorique su r cette province, n ’y  é ta it représen té que p a r  u n  
pacha résidan t à A napa, po rt p rincipal et place de m arché de la 
Circassie.
(20) I l  rédigea à son re to u r un e  re la tion  très v ivan te de son voya­
ge, qu i p a ru t sous le  tit re  Voyage en Circassie, fait en 1818 par 
M. Taitbout de Marigny, nommé depuis par S.M. le roi des Pays- 
Bas vice-consul dans la mer Noire, avec un recueil de vues, de 
costumes, de musique lythographiées (sic) et un vocabulaire du 
dialecte du pays, Bruxelles, D ekeyn, 1821. Cet ouvrage assez ra re  
p a ru t p a r livraisons. Le volum e de tex te  est de form at 8°; le  re ­
cueil de p lanches est u n  4° oblong. L ’exem plaire de la B ibliothèque 
Royale de Bruxelles ( I I  160Z3) est accom pagné d’u n  p o rtra it li- 
thographié de l ’au teu r, p ar M adou.



F r a n c e  a v a n t  d e  v e n ir  re tro u v e r  a u x  P a y s - B a y s  le  C o lo ­
n e l R o ttie r s  q u ’i l  d e v a it  d é jà  c o n n a ître  a u p a r a v a n t .  
R o ttie r s  m it  T a itb o u t  en  r a p p o r t  a v e c  D e  L e sc lu z e  ( 2 1 ) 
e t  ce lu i-c i v i t  to u t  de su ite  l ’in té rê t  q u ’i l  a u r a it ,  a u  c a s  
o ù  u n e  e x p é d itio n  en  m e r  N o ire  se r a i t  m ise  su r  p ie d s, 
d e  s ’a s s u r e r  le s  se rv ic e s  d ’u n  h o m m e  q u i  s a v a i t  l a  l a n ­
g u e  c irc a s s ie n n e  e t q u i  se r a it  en  m e su re  d e  lu i  fa c i l i te r  
l ’a c c è s  d a n s  u n  p a y s  a u s s i  p e u  co n n u .

D u  p o in t d e  v u e  n é e r la n d a is , le  m o m e n t  é ta i t  sp é c ia ­
le m e n t  fa v o r a b le  p o u r  la  r e p r is e  d e  re la t io n s  c o m m e r­
c ia le s  a v e c  le s  p o rts  d e  l a  m e r  N o ir e  e t  e n  p a r t ic u l ie r  
a v e c  c e u x  d e  l ’A n a to l ie  e t  d e  la  C irc a ss ie . E n  e ffe t , l ’h a ­
b i le  re p ré se n ta n t  d e s P a y s - B a s  à  C o n sta n tin o p le , G . T e sta  
(2 2 ) ,  é ta i t  p a r v e n u  à  o b te n ir  d e  l a  S u b lim e  P o r te  le  
l ib r e  p a s s a g e  v e rs  l a  m e r  N o ir e  p o u r  le s  b â t im e n ts  n a ­
v ig u a n t  so u s p a v il lo n  n é e r la n d a is . D a n s  c h a c u n e  d e s 
le t tre s  q u ’i l  a d r e s s a it  a u  m in is tr e  F a lc k  o u  a u x  D ir e c ­
t e u r s  d u  C om m ercie d a n s  le  L e v a n t , i l  in s is ta i t  p o u r  q u e  
d e s n a v ir e s  n a t io n a u x  p ro f ite n t  de l ’a v a n ta g e  e t d u  p r i ­
v ilè g e  q u i  le u r  é ta i t  o f fe r t  d e  p ro sp e c te r  d e s m a rc h é s  
q u i  p o u r ra ie n t  c o n s titu e r  d ’e x c e lle n ts  d é b o u ch é s p o u r  
le s  in d u s tr ie s  d e s P a y s - B a s  (2 3 ) .

C ’e s t  d a n s  ces c o n jo n c tu re s  q u e , r é p o n d a n t  a u x  s u g ­
g e st io n s  d u  C o lo n e l R o ttie r s , l ’a r m a te u r  b ru g e o is  con-

(21) Sans doute T aitbou t fit-il de bonne heure  la  connaissance de 
D e Lescluze, chez lequel il fu t „ en subsistance ” à p a r tir  du  11 no- 
vem rbe 1820 (A.B.A., Leg. T urk ije , 79, L e ttre  de De Lescluze 
à T aitbout, du  4 ju ille t 1823).

(2 2 ) G aspard T esta , chevalier du  L ion  Belgique, rem plissait à 
ce m om ent les fonctions de chargé d ’affaires de S.M . le  ro i des 
Pays-Bas et de la Com pagnie pour le  Com m erce dans le  L evan t à 
Constantinople. Il fu t rem placé fin  ju ille t 18Z5 p ar l ’am bassadeur 
H ugo  v an  Z u y len  v an  N yevelt.

(23) V oir A.R.A., Leg. T urk ije , dossier 60 („  Correspondentie 
over de v rije  doorvaart van  een N ederlandsch schip n a a r  de Z w arte 
Zee, 1818-1821 ” ) ;  vo ir aussi les dossiers 61, 62, 75, 76, 77, 78. L a 
liste de ces dossiers est donnée dans Verslag omtrent ’s Rijks Oude 
Archieven, XLI (1918), Ie  D eel, B ijlage V II, B. N ederlandsche 
L egaties; X II  G ezantschap in  T u rk ije  en de L evant, pp. 401-402.



çu t  le  p ro je t  d ’e n tre p re n d re  so u s le s  a u sp ic e s  d u  R o i, u n e  
e x p é d itio n  c o m m e rc ia le  q u i, à  p re m iè re  v u e , a v a it  tou te  
c h a n c e  de ré u ssite .

Expédition de 1821 dans la m er Egée.

L e  23  d é ce m b re  1820 , F a lc k , en  sa  q u a lité  d e  m in is ­
tre  de l ’In d u s tr ie  n a t io n a le  e t d e s C o lo n ie s , a d r e s s a it  a u  
R o i u n  su b sta n tie l r a p p o r t  ( 2 4 ) o ù  il  f a i s a i t  a p p a r a ît r e  
l ’o p p o rtu n ité  d ’u n e  e x p é d itio n  c h a rg é e  d ’e x p lo re r  le s  
p o rts  d e  la  m e r  N o ire  e t  d ’é ta b l ir  d e s c o n ta c ts  a v e c  le s  
m a rc h é s  d es r é g io n s  cô tiè re s . I l  r e p r e n a it  à  so n  co m p te  
le s  in fo r m a t io n s  q u e  lu i  a v a ie n t  fo u rn ie s  R o ttie r s  et 
T a itb o u t ,  e t  s ig n a la i t  en  m ê m e  te m p s  a u  R o i q u e  D e  
L e sc lu z e  s ’o f f r a i t  p o u r  a s s u m e r  p e r so n n e lle m e n t la  r é a ­
lis a t io n  de l ’e n tre p r ise . F a lc k  su g g é r a it  d e  c o n fie r  u n e  
m iss io n  o ff ic ie lle  a u  ch e f de l ’e x p é d itio n , d e  lu i  a c c o r­
d e r  u n  su b sid e  e t d e  lu i  a d jo in d r e  co m m e c o n se ille r  et 
co m m e g u id e  T a itb o u t  de M a r ig n y , a u q u e l  se ra it  co n ­
fé ré  le  t itre  de v ice -c o n su l d e s P a y s - B a s  d a n s  l a  m e r  
N o ire .

C es p ro p o sit io n s d e v a ie n t  r e n c o n tre r  d ’e m b lée  le s  
sy m p a th ie s  d u  ro i G u il la u m e  q u i a v a i t  to u jo u r s  p ré c o ­
n isé  l ’e x p a n s io n  d u  co m m e rce  e x té r ie u r  de so n  p a y s  e t 

q u i, d a n s  le  d isc o u rs  d u  trô n e  q u ’i l  a v a i t  p ro n o n c é  le  
16 o c to b re  d e v a n t  le s  E ta t s - G é n é r a u x , a v a i t  la is sé  e n ­
te n d re  „  q u ’i l  e sp é ra it  q u e  le s  n o u v e lle s  so u rc e s d e  p ro ­
f i t s  d a n s  la  m e r  N o ire , o u v e rte s  à  n o tre  in d u s tr ie  p a r  
le s  h e u re u se s  n é g o c ia t io n s  d u  c h a rg é  d ’a f f a i r e s  à  C o n ­
sta n tin o p le , n e  r e s te r a ie n t  p a s  im p r o d u c t iv e s ” . ( 2 5 )

(24) A.R.A., A lgem eene Staatssecretarie, 1128.
(25) „ Ik v leye m ij d at deze n ieuw e bron, aen  onze n ijverheyd 

geopend, n ie t onvrugtbaer zal zijn  ” . O n trouvera  le  texte com plet 
du discours dans les jou rnaux  de l ’époque; nous nous sommes ser­
vis de la  Gaz. v. Br., 23 octobre 1820.



L e  m in is tr e  des A f fa ir e s  E tr a n g è r e s ,  le  B a ro n  de 
N a g e ll ,  à  q u i  le  r a p p o r t  e n th o u s ia s te  d e  F a lc k  a v a i t  été  
so u m is  p o u r  a v is , f i t  d e  sé r ie u se s  ré se rv e s , so u lig n a n t  le  
c a ra c tè re  p lu tô t  a v e n tu r e u x  d e  l ’e x p é d itio n  p ro je té e  e t 
n e  c a c h a n t  p a s  sa  m é f ia n c e  à  l ’é g a r d  d ’u n  a r m a te u r , 
d o n t on  n e  sa v a it  à  p e u  p r è s  r ie n , s in o n  q u e  s a  s i­
tu a t io n  f in a n c iè r e  é ta i t  fo r t  c o m p ro m ise  p a r  se s d e rn ie r s  
m é c o m p te s ; le  p ru d e n t  m in is tr e  a l la i t  ju s q u ’à  in s in u e r  
q u e  D e  L e sc lu z e  e s s a y a i t  se u le m e n t  d e  tro u v e r  d a n s  
ce tte  m iss io n  u n e  c o m p e n sa t io n  a u x  re v e r s  q u ’i l  a v a it  
e s su y é s  d a n s  se s e n tre p r ise s  a n té r ie u re s  ( 2 6 ) .

L o r sq u e  l ’a v is  d é fa v o ra b le  d e  N a g e ll  lu i  fu t  c o m m u ­
n iq u é , F a lc k  n e  p u t  s ’e m p ê c h e r  d e  m a r q u e r  so n  é to n n e ­

m e n t  d e v a n t  l ’a t t itu d e  q u ’i l  ju g e a i t  e x a g é ré m e n t  m é f ia n ­
te  d e  so n  q o llègu e . A v e c  p lu s  d ’in s is ta n c e  e n co re  q u e  
d a n s  so n  r a p p o r t  d e  d é c e m b re , i l  r e c o m m a n d a  a u  B o i 
G u il la u m e  d e  c o n fie r  l a  m is s io n  d ’e s sa i  à  D e  L e sc lu z e  e t 
à  T a itb o u t , en  a c c e p ta n t  le s  r isq u e s  q u e  ce tte  d éc isio n  
p o u v a it  c o m p o rte r , e t  lu i  p ro p o sa it  d e  p ré le v e r  le  m o n ­
ta n t  d e  la  p r im e  p ré v u e  p o u r  c h a c u n  d ’e u x  su r  le  b u d ­
g e t  d e  l ’In d u s tr ie  n a t io n a le , d ’u n e  p a r t , e t  su r  l a  c a is se  
d u  C o m m e rc e  d a n s  le  L e v a n t , d ’a u tr e  p a r t  ( 2 7 ) . L e  B o i 
q u i sa n s  d o u te  a v a i t  é té  u n  m o m e n t  é b r a n lé  p a r  le s  o b ­
je c t io n s  p e r t in e n te s  d e  so n  m in is tr e  d es A f f a i r e s  E t r a n ­
g è re s , se  r a l l ia  f in a le m e n t  à  l ’a v is  d e  F a lc k . L e  9 ja n v ie r  
1821  i l  re n d it  u n  d é cre t p a r  le q u e l i l  a c c o rd a it  u n e  
p r im e  d ’e n c o u ra g e m e n t  d e  7000  f lo r in s  ( à  in sc r ire  a u  
b u d g e t  e x tr a o r d in a ir e  d e  18 2 1 ) à  D e  L e sc lu z e  en  v u e  
d e  l ’e x p é d itio n  p ro je té e  v e r s  la  m e r  N o ire , d o n t 4.000

(26) A.R.A., A lgem eene Staatssecretarie, 1128: Rapport de
N agell, en date du 30 décem bre 1820.

(27) A.R.A., A lgem eene Staatssecretarie, 1128 : Rapport de 
Falck, en  date du 6 janv ier 1821 (la  pièce porte p a r  e rre u r  1820). 
E n  hau t, ajouté au  crayon (sans doute de la m ain  du Roi) : „  M on­
deling. N.B. A lles in  de w aereld  la a t zig schikken m et geduld en 
overleg ” .



lu i  se ra ie n t  p a y é s  à  so n  d é p a r t  e t le s  3000  r e s ta n ts  à  son  
re to u r . I l  lu i  a d jo ig n a it  p o u r  d e u x  a n s  T a itb o u t  d e  
M a r ig n y , a u q u e l i l  c o n fé r a it  p a r  l a  m ê m e  o c c a s io n  le  
t itr e  d e  v ice -c o n su l d e s  P a y s - B a s  p o u r  le  S u d  d e  la  m e r  
N o ire , so u s le s  o rd re s d u  c h a rg é  d ’a f f a i r e s  de C o n sta n t i­
n o p le , a v e c  p ro m e sse  d ’u n e  g r a t i f ic a t io n  d e  1400  f l . 
à  p ré le v e r  s u r  le  fo n d s  d ’e n c o u ra g e m e n t  à  l ’In d u s tr ie  
n a t io n a le  (2 8 ) .

A u s s itô t  q u e  F a lc k  e u t  a v isé  D e  L e sc lu z e  d e  l ’h e u r e u x  
ré su lt a t  de se s d é m a rc h e s , ce  d e rn ie r  s ’e m p r e s sa  d e  d r e s­
se r  à  l ’in te n tio n  d u  m in is tr e  le  d e v is  d e s f r a i s  à  p ré v o ir  
p o u r  l ’e x p é d itio n  : ce u x -c i s ’é le v a ie n t  à  9836 ,19  f l . I l  se  
m it  a u s s i  à  a c t iv e r  le s  p r é p a r a t if s  en  p ré v is io n  d ’u n  d é­
p a r t  p ro c h a in  ( 2 9 ) .  B ie n  q u e  le  d é cre t  r o y a l  n e  f i t  m e n ­
tio n  q u e  d ’u n  se u l  n a v ir e , D e  L e sc lu z e  ju g e a  n é c e ssa ire  
d ’e n  é q u ip e r  d e u x  e t  f ix a  so n  ch o ix  su r  la  Thérèse  e t  le  
T  riton.

L e s  p r é p a r a t if s  c o n s is ta ie n t  p r in c ip a le m e n t  à  r é u n ir  
le s  p ro d u its  d e s m a n u fa c tu r e s  n a t io n a le s  q u i  a v a ie n t  le  
p lu s  d e  c h a n c e s  d e  tro u v e r  u n  d é b o u ch é  d a n s  le s  p o rts  
d ’A n a to lie  e t  de C irc a ss ie . D a n s  ce  ch o ix , le s  co n se ils  de 
T a itb o u t ,  q u i  é ta it  en  su b s is ta n c e  ch ez  l ’a r m a te u r , d u ­
re n t  v e n ir  p a r t ic u liè re m e n t  à  po in t.

D e  L e sc lu z e  d é c id a  d ’e m m e n e r  a v e c  lu i, e n  p lu s  de 
T a itb o u t , so n  f i l s  a în é  J e a n ,  a lo r s  â g é  d ’u n e  v in g ta in e  
d ’a n n é e , q u i  s ’a t tr ib u a it  p a r fo is  le  t it r e  d e  su b ré c a rg u e  e t 
q u i  p r e n a it  d é jà  u n e  p a r t  im p o r ta n te  a u x  a f f a ir e s  ( 3 0 ) ,

(28) A.R.A., A lgem eene S taatssecretarie, 1128, No 66  (O rig i­
n al du  décret, p o rtan t la signature roy a le). Les 1400 fl. correspon­
da ien t à deux gratifications annuelles de 700 fl. L e Roi, se laissant 
ém ouvoir p a r  u n e  supplique de T aitbou t, en date  du 23 janv ier 
1821, lu i accorda p a r  u n  décret du 1er fév rier u n  acom pte de 400 fl. 
pour subvenir à ses frais d’équipem ent (A.R.A., A lgem eene Staats­
secretarie, 1140).

(29) A.R.A., W aterstaa t n a  1813, 900. L a le ttre  de D e Lescluze 
porte la  date du 22  janv ier 1821.

(30) D éjà en 1817 on signale u n  cap. Lescluze qu i conduit pour



e t e n fin  u n  d es f i l s  d u  co lo n e l R o ttie r s , Je a n -N é p o m u -  

c èn e , je u n e  h o m m e  fo r t  in s tr u it , q u i p a r la i t  p lu s ie u r s  
la n g u e s  o r ie n ta le s  (e .a . le  tu r c  e t  l ’a r a b e )  p o u r  a v o ir  
sé jo u rn é  a v e c  so n  p è re  en  G é o rg ie , e t q u i é ta it  ex e rc é  
d a n s  le s  sc ie n c es n a tu r e l le s  ( 3 1 ) .

L a  Thérèse (117  t ., c a p ita in e  M . B u s c h ) ,  s u r  la q u e lle  
T a itb o u t  e t  J e a n  D e  L e sc lu z e  a v a ie n t  p r is  p a s sa g e , p a r ­
t it  d u  p e t it  b a s s in  d e  N ie u p o r t , le  16 m a r s  1821 , a u  m i­
l ie u  d e s sa lv e s  d ’a r t i l le r ie  e t  d e s a p p la u d is se m e n ts  d e  la  
p o p u la t io n  ( 3 2 ) .  L a  te m p ê te  l ’o b lig e a  à  r e lâ c h e r  à  

O sten d e  le  20  m a r s  : c ’e st là  q u e  v in t  l a  r e jo in d re  q u in z e  
jo u r s  p lu s  ta r d  le  Triton  (175  t ., c a p ita in e  T h . C o e lin ck ) 

q u i a v a it  q u itté  le  b a s s in  d e  B r u g e s  le  4  a v r i l ,  a y a n t  à 
b o rd  D e  L e sc lu z e  p è re  e t  J .- N . B o tt ie r s  ( 3 3 ) .

L e s  d e u x  b r ic k s  p r ir e n t  d é f in itiv e m e n t  le  la r g e  le
10 a v r i l  1821  e t se m b le n t  a v o ir  n a v ig u é  d a n s  d e s co n ­
d itio n s n o rm a le s  ju s q u ’e n  M é d ite r r a n é e . C e p e n d a n t, 
a r r iv é s  à  h a u te u r  d ’A lg e r  le  7 m a i , i ls  re n c o n trè re n t  u n

son propre com pte le smak Nooyt Gedacht à D unkerque (Gaz. van 
Br., 2 ju in  et 6 août 1817).

(31) D ’après l ’artic le  publié p ar N . Com elissen dans les Anna­
les Belgiques des Sciences, Arts et Littérature de G and, t. V II 
(1821), 1er sem estre, p. 431, R ottiers fils au ra it été „ c h a rg é  par 
le  G ouvernem ent d’un e  m ission dans l ’in té rê t des sciences ” . A u 
cours du voyage en Grèce, il recue illit u n  certa in  nom bre d’an ti­
quités et eu t à ce sujet des démêlés avec D e Lescluze. Ce fu t sans 
doute u ne des raisons pour lesquelles il n ’accom pagna plus l ’a rm a­
te u r  dans son expédition de l ’année suivante. Nous savons p ar une 
le ttre  du Colonel Rottiers à Reuvens (R.M.O., O ntvangen brieven, 
le ttre  du 19 m ars 1823) que Jean  N épom ucène p artit plus ta rd  
pour l ’A m érique où il „ s’est chargé d ’un e  commission bothanique 
pour S.E. (le  m in istre de l ’Insrtruction Publique) „ e t où il doit 
„réc lam er des te rres su r l ’Ohio et su r la riv ière  S t.-L aurent, appar­
tenan tes à la  com pagnie de cette v ille (c.à.d. d’A nvers) ” , U ne 
n a tu ra lis te  hollandais du nom  de D raak  devait aussi ê tre  de l ’expé­
dition de la  m er N oire; m ais son é ta t de santé le força à renoncer 
à son pro jet (A.R.A., Leg. T urk ije , 178; L ettre  de T aitbout à Testa, 
du 7 janv ier 1822).

(32) Cet épisode est décrit avec quelque détail dans la Nieuwe 
Gazette van Brugge du 17 m ars 1821.

(33) Gaz. van Br., 6 et 11 av ril 1821.



n a v ir e  de l ’e sc a d re  d e  la  m a r in e  d e  g u e r r e  n é e r la n d a ise  
q u i  c r o isa it  en  ce t e n d ro it, e t  d o n t le  c o m m a n d a n t, 
l ’A m ir a l  R u y sc h  le u r  f i t  p a r t  d e  l a  n o u v e lle  q u e  le s  
G r e c s  s ’é ta ie n t  so u le v é s u n  p e u  p a r to u t  co n tre  le u r s  do­
m in a te u r s  tu r c s  ( 3 4 ) .  S ’é ta n t  a r rê té  à  M a lt e  p o u r  o b ­
t e n ir  de p lu s  a m p le s  in fo r m a tio n s , D e  L e sc lu z e  a p p r it  
q u ’e n  e f fe t  le s  G re c s  a v a ie n t  le v é  l ’é te n d a rd  d e  la  ré v o lte  
e t  q u e  la  n a v ig a t io n , t a n t  d a n s  la  m e r  E g é e  q u e  d a n s  le  
B o sp h o re  é ta it  c o n s id é ra b le m e n t e n tra v é e  : à  C o n sta n ti­
n o p le  m ê m e  la  p o sit io n  d es E u ro p é e n s  é ta it  fo r t  c o m p ro ­
m ise  p a r  le  fa i t  q u e  le s  T u r c s  so u p ç o n n a ie n t  c e r ta in e s  
p u iss a n c e s  d e  sy m p a th ie  a v e c  le s  In su rg é s . D e v a n t  ce tte  
s itu a t io n  in c e r ta in e , le  c h e f d e  l ’e x p é d itio n  d é c id a  de 
c h a n g e r  d e  c a p  : a u  lie u  de p o u r su iv r e  d ire c te m e n t v e r s  
C o n sta n tin o p le  e t  l a  m e r  N o ire , i l  se  r e n d ra  d ’a b o rd  à  
A th è n e s  o ù  i l  p o u r r a  m ie u x  ju g e r  d u  p a r t i  à  p re n d re .

P a r v e n u  a u  la r g e  de Z é a  le  1e r  ju in , i l  a p p r i t  q u e  
la  s i tu a t io n  à  C o n stan tin o p le  s ’é ta it  en co re  e m p iré e  e t q u e  
le s  T u r c s  s ’é ta ie n t  m is  à  m a s sa c r e r  le s  E u ro p é e n s . D e  
L e sc lu z e  c r u t  p ru d e n t  de re b ro u sse r  c h e m in  d a n s  la  
d ire c tio n  d e s île s  d ’Id r a  e t de S p e z ia .  L o r s q u ’il  p a r v in t  
d a n s  ces p a r r a g e s ,  i l  se  v it  e n to u ré  d e  h u it  b â t im e n ts  
g re c s  a rm é s , q u i lu i  d e m a n d è re n t  d e s  p ré c is io n s  su r  le  
l ie u  d e  s a  d e st in a t io n ; le s  c a p ita in e s  le u r  c o n firm è re n t  
q u ’à  C o n stan tin o p le  on  s ’en  p r e n a it  a u x  C h ré tie n s  in d is ­
t in c te m e n t e t q u e  le s  a m b a s s a d e u r s  e u x -m ê m e s y  
a v a ie n t  c o u ru  le s  p lu s  g r a n d s  r isq u e s . A v a n t  d e  p e rm e t­
tre  à  D e  L e sc lu z e  de p o u r su iv r e  sa  ro u te , le s  In su rg é s  
le  c o n tra ig n ire n t  à  le u r  v e n d re  q u e lq u e s-u n s  d e s fu s il s  
q u ’i l  a v a it  e m b a rq u é s  p o u r  l a  T u r q u ie  e t  l a  m e r  N o ire , 
U n  b r ic k  sp ez io te  co n d u is it  e n su ite  le s  n a v ir e s  n é e r la n ­
d a is  à  l ’île  d ’Id r a , l ’u n  d es p r in c ip a u x  c e n tre s  d e  l a  f lo tte

(34) N ous em pruntons les détails suivants aux  le ttres que 
T aitbou t adressa à Testa pour lu i ren d re  com pte de la  m anière 
d’ag ir de D e Lescluze (Rijksarchief, L evantschen H andel, 178, 
le ttres du 22  ju in , du 21 octobre et du 8 novem bre 1821).



d e s In su rg é s . D e  L e sc lu z e  y  re n c o n tra  le  c o n su l ru sse  
d ’A th è n e s  q u i  a v a i t  p r is  r e fu g e  d a n s  l ’île  e t  q u i n e  p u t 
q u e  lu i  c o n f irm e r  le s  n o u v e lle s  a la r m a n te s  a u  su je t  de 
C o n stan tin o p le .

S ’i l  se  v o y a it  c o n tra in t  à  re n o n c e r  p o u r  ce tte  a n n é e  à  
l ’a c c o m p lis se m e n t  d e  sa  m iss io n  d a n s  la  m e r  N o ire , D e  
L e sc lu z e  v o u lu t  c e p e n d a n t p o u sse r  ju s q u ’à  A th è n e s . I l  
m it  à  la  v o ile  le  24  ju in  e t  e n tra  a u  P iré e  le  jo u r  su iv a n t .

O r n e  p o u v a it  a r r iv e r  à  u n  m o m e n t  p lu s  c r it iq u e  : 
p e u  d e  te m p s  a u p a r a v a n t  le s  In su r g é s  s ’é ta ie n t  e m p a ré s  
d ’A th è n e s  e t a v a ie n t  m is  le  s iè g e  d e v a n t  l ’A c ro p o le  où  
s ’é ta i t  re t iré e  l a  g a rn iso n  tu r q u e  e n  a t te n d a n t  d ’ê tre  
d é b lo q u é e  p a r  d e s r e n fo r ts  v e n u s  d u  N o rd . A y a n t  d é ­
b a r q u é , D e  L e sc lu z e  se  m it  im m é d ia te m e n t  en  ra p p o r t  
a v e c  le  c o n su l d e s P a y s - B a s , D o m in iq u e  O rig o n e , don t 
i l  a  é té  q u e st io n  p lu s  h a u t  : ce t  h o m m e  d is t in g u é  é ta it , 
a v e c  le  c o n su l d ’A u tr ic h e , le  se u l a g e n t  d ip lo m a tiq u e  
q u i  a v a i t  e u  le  c o u ra g e  d e  d e m e u re r  à  A th è n e s  p e n d a n t  
c e tte  p é r io d e  tro u b lé e . C o m m e  r e p r é se n ta n t  d e s P a y s-  
B a s  a u p r è s  d u  g o u v e rn e m e n t lé g a l ,  O rig o n e  se  tro u v a it  
d a n s  u n e  s itu a t io n  d é lic a te . Q u e lle s  q u e  fu s se n t  se s se n ­
t im e n ts  à  l ’é g a r d  d e s G re c s , i l  se  d e v a it  d e  v e n ir  e n  a id e  
a u x  T u r c s  é ta b lis  à  A th è n e s  : c ’e st  a in s i  q u e , p a r  so u c i 
d ’h u m a n ité , i l  a v a i t  d o n n é  a s i le  ch ez  lu i  à  v in g t  f e m ­
m e s  tu r q u e s  q u i a u tre m e n t  a u r a ie n t  c e r ta in e m e n t  p é r i 
so u s  le s  co u p s d e s In su rg é s . C e p e n d a n t  d e v a n t  le s  in c e r ­
t itu d e s  d u  le n d e m a in , i l  a v a it  ju g é  p ru d e n t  de m e ttre  
s a  fa m ille  à  l ’a b r i  d a n s  l ’u n  d es n a v ir e s  d e  D e  L e sc lu z e , 
t a n d is  q u e  lu i  m ê m e  r e s ta it  à  so n  p oste . C e s p ré c au tio n s  
é ta ie n t  ju s t i f ié e s ,  c a r  le s  T u r c s  a v a ie n t  r é u n i  à  N é g re -  
p o n t  u n  c o rp s d ’a rm é e  a y a n t  c o m m e  m iss io n  de re p re n ­
d r e  la  v i l le  e t  d e  d é b lo q u e r  la  c ita d e lle  ( 3 5 ) .

(35) P o u r le  déroulem ent des événem ents à A thènes et pour les 
in terven tions d’O rigone e t de De Lescluze, voir A.R.A., Leg. 
T urk ije , 97 („ B rieven van  den Consul te  A thene ontvangen,



P e n d a n t  le  m o is  de ju il le t ,  le  Triton  e t  la  Thérèse 
re s tè r e n t  à  l ’a n c re  d a n s  le s  e a u x  d u  P iré e . D e  L e sc lu z e  
s ’o c cu p a  d e  se s a f f a i r e s  n o n o b sta n t  l ’a tm o sp h è re  obsi- 
d io n a le  de la  v i l le  e t  c h a rg e a  su r  se s n a v ir e s  d iv e rse s  
m a rc h a n d ise s  te lle s  q u e  la in e , co to n , so ie , g a r a n c e  et 
h u ile s  ( 3 6 ) .  I l  c o m p ta it  m ê m e  p ro lo n g e r  so n  sé jo u r  d a n s  
l ’e sp o ir  d e  v e n d re  d u  d r a p  a u x  T u r c s .  M a is ,  à  la  f in  d u  
m o is , le s  d e u x  c o rp s d ’a r m é e  tu r c s  fo rm é s  en  h â te  a u  
m o y e n  de c o n tin g e n ts  en  g ra n d e  p a r t ie  a lb a n a is ,  
s ’é ta ie n t  m is  en  ro u te  so u s  le s  o rd re s d ’O m e r B r io n e s . 
I l s  a v a ie n t  p ro g re ssé  v e r s  le  S u d  e n  d é p it  de l ’o p p o sitio n  
d e s p a r t i s a n s  g re c s  e t  f a is a ie n t  le u r  e n tré e  à  A th è n e s  le  
30  ju il le t . C o m m e  on  p o u v a it  s ’y  a tte n d re , le s  T u r c s  
t ir è re n t  u n e  v e n g e a n c e  é c la ta n te  de la  v i l le  ré v o ltée , 
p i l la n t  e t in c e n d ia n t  le s  m a iso n s , e t m a s s a c r a n t  im p i­
to y a b le m e n t  le s  h a b ita n ts  q u i n ’a v a ie n t  p a s  p u  p re n d re  
la  fu ite  à  te m p s .

E n  fa it ,  d ès la  f in  d e  ju in , u n  g r a n d  n o m b re  d e  f a ­
m ille s , c r a ig n a n t  le  re to u r  o f fe n s i f  d es T u r c s ,  s ’é ta ie n t  
d é jà  d ir ig é e s  v e r s  l a  m a r in e  a v e c  ce  q u ’e lle s  a v a ie n t  p u  
e m p o rte r  e t se  te n a ie n t  p rê te s  à  p a s se r  d a n s  le s  île s  to u ­
te s  p ro ch es. B ie n  d e s a n n é e s  p lu s  ta rd , D e  L e sc lu z e  se 
c o m p la ir a  à  r a p p e le r  la  p a r t  q u ’i l  a v a i t  p r is e  d a n s  le  
s a u v e ta g e  d e  ces m a lh e u r e u x  ( 3 7 ) .  A  ce  q u ’i l  a f f ir m e

1816-1830” ), et 98 („D ag v erh a le n  van  den Consul te  A thene, 
1819-1830 ” ).

(36) C fr les lettres d’O rigone et celles de T aitbou t m entionnées 
plus hau t. On v erra  plus loin que De Lescluze acheta égalem ent 
des an tiquités pendant son prem ier séjour à A thènes.

(37) V oir l’ex tra it du jo u rna l de voyage de De Lescluze du 
3 août 1821 reproduit dans la le ttre  que le  chargé d’affaires belge 
à P aris écrivait le 2 septem bre 1852 à A. M avrocordato, à ce m o­
m ent m in istre de Grèce à Paris, pour appuyer les dém arches de 
Rogier en vue d’obtenir pour l ’a rm ateu r l ’ordre du Sauveur de 
Grèce. (A rchives de la  C hancellerie de l ’ordre du Sauveur au  m i­
n istère des A ffaires E trangères d’A thènes) Nous tenons à rem er­
cier S. E. l ’A m bassadeur de S. M . le  roi des Belges à A thènes, 
M . R. Baert, ainsi que M . J. G érard , pour l ’obligeance avec la ­
quelle ils nous on t com m uniqué le texte de ce curieux docum ent.



d a n s  so n  jo u r n a l  d e  b o rd , „  i l  m it  à  le u r  d isp o s it io n  le s  
ca n o ts  d e  se s n a v ir e s  e t le s  a id a , ju sq u e  so u s le  t ir  
d e s T u rc is, à  r e jo in d re  le s  b â t im e n ts  g re c s  se  t ro u ­
v a n t  d a n s  le  p o rt  e x té r ie u r , q u i le s  t r a n s p o r tè r e n t  à  
1’ î le  d e  S a la m in e  I l  en  s a u v a  a in s i  p rè s  d e  1100  d ’u n e  
m o r t  c e r ta in e . L e  sa c  d ’A th è n e s  se  p o u r su iv it  p e n d a n t  
le s  p re m ie r s  jo u r s  d u  m o is  d ’a o û t  : d a n s  le u r  r a g e  de 
d e stru c tio n , le s  T u r c s  n ’é p a rg n è re n t  n i le  c o u v e n t d es 
F r a n c is c a in s  in s ta l lé  d a n s  la  v ille , n i m ê m e  le s  m a i­
so n s c o n su la ire s . I l s  f ir e n t  c e p e n d a n t  u n e  e x c e p tio n  p o u r  
le  c o n su la t  d e s P a y s - B a s , en  co n sid é ca tio n  d e s b o n s p ro ­

cé d é s d o n t O rig o n e  a v a i t  u sé  à  l ’é g a r d  d u  g ro u p e  de 
fe m m e s  tu r q u e s  r é fu g ié e s  ch ez  lu i.

L e  c o n su l d e s P a y s - B a s  n e  v o y a it  d o n c  p a s  d e  r a iso n  
p o u r  d é se r te r  so n  p o ste ; m a is  u n  c o n co u rs in a t te n d u  de 
c irc o n s ta n c e s  le  fo rç a  à  s ’é lo ig n e r  d ’A th è n e s . L e  1e r  
a o û t, e n  p le in  d a n s  la  to u rm e n te , i l  d e sc e n d a it  à  la  m a ­
r in e , e sco rté  d ’u n  ja n is s a ir e ,  d a n s  l ’in te n tio n  d e  r a m e ­
n e r  e n  v il le  sa  f a m il le  q u i se  t r o u v a it  to u jo u r s  su r  le  
Triton. A  ce  m o m e n t  c r o is a it  d a n s  le s  e a u x  d u  P iré e  u n  
b r ic k  h y d r io te  d o n t le  c o m m a n d a n t  L ib e r io s  c r a ig n a it  
q u e  le s  b â t im e n ts  n é e r la n d a is  n e  fo u rn is se n t  d es a rm e s  
a u x  T u r c s  o u  n e  le s  a id a s se n t  à  t r a n s p o r te r  d es tro u p e s  
d a n s  le s  île s  d e  S a la m in e  e t  d ’E g in e .

11 s ig n if ia  à  O rig o n e  en  m ê m e  te m p s  q u ’à  D e  L e sc lu z e  
q u e  le s  n a v ir e s  n é e r la n d a is  a v a ie n t  à  v id e r  le s  l ie u x  d a n s  
le s  v in g t- q u a tre  h e u re s  ( 3 8 ) . O rigo n e , d e  c o n c e rt  a v e c  D e  
L e sc lu z e , a l la  d e m a n d e r  r a iso n  a u  c o m m a n d a n t  g re c  de 
c e tte  m e su re  v e x a to ir e  à  l ’é g a r d  d e  n a v ir e s  a p p a r te n a n t  
a  u n e  n a t io n  n e u tre . L ib e r io s  se  c o n te n ta  d e  ré p o n d re

(38) L ’orig inal de cette le ttre  de som m ation (rédigée en ita lien) 
sa trouve jo in t à la  le ttre  que De Lescluze adressa à T esta et qui 
po rte  la  date du  25 ju in  1821 (A.R.A., Leg. T u rk ije , 79). Comme 
la  som m ation de L iberios est datée du  25 juillet, la  le ttre  de De 
Lescluze doit p o rte r u ne date inexacte. On peut supposer que la 
som m ation a été rem ise avec quelques jours de retard . Liberios 
p rend  le titre  de „ C om m andant en  chef des troupes d’A thènes ” .



q u ’é ta n t  d o n n é  l ’é ta t  d e  b lo cu s, le  co m m e rc e  é ta it  in te r ­
d it  d a n s  le s  e a u x  d ’A th è n e s  e t q u ’i l  e x ig e a it  q u e  le  
Triton  e t  l a  Thérèse  s ’é lo ig n e n t  d a n s  le  p lu s  b r e f  d é la i.
I l  le s  m e n a ç a it , e n  c a s  d e  n o n  e x é c u tio n  d e  ce t o rd re , 
d ’a l le r  a v e c  sa  c h a lo u p e  a rm é e  à  b o rd  d e s d e u x  b r ic k s  
p o u r  c o u p e r  le s  ca b le s , d e  m a n iè r e  à  le s  o b lig e r  à  m e t­
tre  à  la  vo ile .

D e v a n t  d e  p a r e i lle s  m e n a c e s , i l  n ’y  a v a it  q u ’à  o b te m ­
p é re r . O rigo n e  n e  p u t  m ê m e  so n g e r  à  r e g a g n e r  la  v i l le  
e t  r e s ta  a v e c  le s  s ie n s su r  le  Triton. D e  L e sc lu z e  se  d i­
r ig e a  d ’a b o rd  v e r s  l ’î le  d ’E g in e , o ù  i l  d é b a rq u a  q u e lq u e s  
p a s sa g e r s  e t a c h e ta  u n  p e u  de g a r a n c e  e t  d e  so ie . „  L ’e s­

p o ir  d e  se  p ro c u re r  d u  r a is in  d e  C o r in th e  l ’a t t i r a  a u  
p o r t  d e  K e n c h re a e . L e  p r in c e  D e m e tr io s  Ip s i la n t i  lu i  
p e rm it  l ’e x p o r ta t io n  d e  to u te  so rte  d e  p ro d u c tio n s ; e x ­
ce p té  ce lle  d u  b lé  e t d u  fro m a g e . M a is  i l  f u t  im p o ss ib le  
d ’y  e n ta m e r  q u e lq u e  a f fa ir e ,  à  c a u se  d e  la  ch e rté  d u  
r a is in  e t  de l ’in so le n c e  d ’u n  c e r ta in  c o m m a n d a n t  R ig h a . 
D e  L e sc lu z e  r e lâ c h a  a u  p o rt  d e  C o u lo u r i ( S a la m in e )  e t 
n ’y  v e n d it  q u e  de la  p o terie . L e  c o m m a n d a n t  d e s t ro u ­
p e s  a th é n ie n n e s  L iv e r io  l ’en  f i t  p a r t i r  so u s le  p ré te x te  
d o n t s ’é ta it  se rv i le  c a p ita in e  h y d r io te  d u  P i r é e ”  ( 3 9 ) .  
E n f in , so rti d u  g o lfe  d e  C o r in th e  le  19 a o û t, i l  v in t  
m o u ille r  à  Z é a . A v a n t  d e  p a r v e n ir  à  ce tte  île  D e  
L e sc lu z e  e u t  à  d é p lo re r  l a  m o r t  d u  c a p ita in e  d e  la  
Thérèse, B u lc k e  ( 4 0 ) .  C e lu i-c i f u t  e n te rré  à  Z e a  e t  rem -

(39) L e ttre  de T aitbout à Testa, écrite  de Sira, le 21 octobre 
1821 (A.R.A., Leg. T urk ije , 178). D ans cette dern ière  phrase, 
T aitbout sem ble ê tre  en  contradiction avec les faits : l ’in terven tion  
de Liberios au P irée  se situe à la  fin  de ju ille t, ou aux prem iers 
jours d’août; il est possible que le  com m andant grec se soit tran s­
porté dans l ’entretem ps à Salam ine.

(40) C’est la  form e du nom  donnée dans la le ttre  du chargé 
d’affaires belge a u  m in istre M avrocordato, en 1852; m ais, au  dé­
p a rt de Bruges et d’Ostende les jo u rnau x  nom m ent le  capitaine de 
la  Thérèse H . Busch. D e Lescluze rappelle  ce pénible événem ent 
dans sa le ttre  à Reuvens en date du 29  ju ille t 1826 (R.M.O., O nt­
vangen brieven). I l  le  place, sans doute p ar e rreu r, à la  f in  de



p la c é  p a r  J .  G ro e n e n d a a l . P e n d a n t  son  e sc a le  d a n s  ce tte  
île , D e  L e sc lu z e  re n c o n tra  le  c h a n c e lie r  d u  c o n su la t  
a u tr ic h ie n  G iu r a c jtc h  e t  lu i  a c h e ta  „  u i t  lie fh e b b e r ij ”  
le s  q u e lq u e s  a n t iq u ité s  d o n t ce lu i-c i d é s ir a i t  se  d é b a r ­
r a s s e r  a v a n t  de p a r t i r  p o u r  T r ie s te . D e  Z é a , le s  d e u x  

b â t im e n ts  se  re n d ir e n t  à  S i r a  q u i  é ta it  re s té e  n e u tr e  et 
o ù  r é g n a it  u n e  c e r ta in e  t r a n q u il l ité . E l le  a l la i t  ê tr e  d a n s  
la  su ite  le  p o in t d e  r a l l ie m e n t  p o u r  le s  b â t im e n ts  d e  D e  
L e sc lu z e  e t  le  c e n tre  d e  se s  a f f a i r e s  d a n s  l ’A rc h ip e l. 
O rig o n e  y  d e m e u ra  a v e c  le s  s ie n s e n  a t te n d a n t  q u e  le s  
é v é n e m e n ts  lu i  p e rm is se n t  d e  r e g a g n e r  A th è n e s .

B ie n  q u e  le s  n o u v e lle s  d e  C o n sta n tin o p le  fu s se n t  d e­
v e n u e s  p lu s  r a s su r a n te s  e t  q u e  le  se rv ic e  d u  c o u rr ie r  
fo n c t io n n â t  p lu s  r é g u liè r e m e n t , D e  L e sc lu z e , to u te  ch ose  
b ien  co n sid éré e , e s t im a  q u e  la  sa iso n  é ta it  tro p  a v a n c é e  
p o u r  m e ttr e  ce tte  a n n é e - là  se s  p ro je ts  p o u r  la  m e r  N o ire  
à  e x é cu tio n . N é a n m o in s , p o u r  n e  p a s  p e rd re  c o m p lè te ­
m e n t  le  p ro f it  d e  so n  v o y a g e  il  f i t  u n e  d iv e r s io n  v e rs  
c e r ta in s  p e t it s  p o rts  d e  la  m e r  E g é e , te ls  c e u x  d e  M ic o n i, 
P a r o s  e t su r to u t  S a m o s  ( 4 1 ) ,  o ù  i l  se  t r o u v a it  à  l a  f in  d e  

se p te m b re  e t  d o n t i l  r a m e n a  u n  im p o r ta n t  c h a rg e m e n t  
d e  r a is in s .  R e n tr é  à  S i r a  le  m o is  su iv a n t , i l  p r it  se s  d is ­
p o sit io n s  e n  v u e  d e  so n  re to u r  a u x  P a y s -B a s . I l  d é c id a  de 
la is s e r  à  la  g a r d e  d e  so n  f i l s  e t  d e  T a i tb o u t  le s  m a r c h a n ­
d ise s  q u ’i l  n ’a v a i t  p a s  v e n d u e s  e t q u i  é ta ie n t  d e stin é e s 
e n  ré a li t é  a u x  p o rts  d e  la  m e r  N o ire , a in s i  q u ’u n e  v in g ­
ta in e  d e  b a lle s  d e  d r a p  d e  la  m a iso n  F r a n s  D e  B io lle y  
e t  f i l s ,  d e  V e r v ie r s , d o n t i l  s ’é ta i t  c h a rg é  p o u r  la  f ir m e  
A r la n d  e t  C ie  d e  C o n sta n tin o p le .

ju ille t 1821; à m oins que D e Lescluze n e  soit venu  à deux reprises 
à Zéa.

(41) A.R.A., Leg. T urk ije , 79 (L ettres de De Lescluze à T esta 
du  25 septem bre e t 14 et 17 octobre 1821). A  Samos il rencontra 
u n  jeune hom m e du nom  de Doucas, dont il fa it le  plus grand  
éloge. Ce Doucas avait fa it ses études à P a ris  et s’é ta it spécialisé 
en  histo ire naturelle .



L e  Triton  se  m it  en  ro u te  le  p re m ie r , a y a n t  à  so n  
bord  J .-B . D e  L e sc lu z e  e t J .- N . R o ttie rs . I l  a p p a r e i l la  
d ’u n e  m a n iè re  p lu tô t  p ré c ip ité e  le  2 2  o c to b re , v o u la n t  
p ro f ite r  de l ’e sco rte  q u e  lu i  o f f r a i t  la  f r é g a te  n é e r la n ­
d a ise  l a  Diane, q u i  n e  le  q u it ta  q u ’à  h a u te u r  d e  M a lte  
le  31 d u  m ê m e  m o is . L e  b r ic k  p a r v in t  sa n s  e n co m b re  à  
O ste n d e  le  15 d é ce m b re , a p r è s  a v o ir  su b i la  q u a r a n ta in e  
ré g le m e n ta ire  à  F le s s in g u e . D e  L e sc lu z e  é ta it  re n tré  
d a n s  sa  v ille  n a ta le  le  18 d é ce m b re  1821 ( 4 2 ) .  Q u an t à 
l a  Thérèse, e lle  f i t  en co re  u n e  fo is  le  v o y a g e  d ’A th èn e  
a u  d é b u t  de n o v e m b re , r a m e n a n t  à  so n  p o ste  le  co n su l 
O rigo n e . J e a n  D e  L e sc lu z e , q u i  d ir ig e a it  l ’e x p éd itio n , 
co m p ta it  en co re  fa ir e  q u e lq u e s  e m p iè te s  d a n s  l a  v i l le ; 
m a is  le  co n vo i q u i r a m e n a it  d e s c h a rg e s  d e  la in e  a u  b a ­
te a u  so u s la  co n d u ite  d ’u n  se rv ite u r  d ’O rigo n e  fu t  d é ­
p o u illé  en  qou rs d e  ro u te  p a r  u n  p a r t i  d e  tre n te  G rec s 
a rm é s , e t la  Thérèse  r e n t r a  à  S i r a  sa n s  a v o ir  t ir é  g r a n d  
a v a n ta g e  d e  ce tte  é q u ip é e  ( 4 3 ) .  L e  b r ic k  e m b a rq u a  d a n s 
ce tte  île  e n v iro n  q u a tr e  ce n ts  b a r i l s  de v in  e t  p a r t i t  à  
so n  to u r  p o u r  l a  m è re -p a tr ie  e n  f a is a n t  e sc a le  à  M ilo  e t 

e n  r e c u e illa n t  e n  co u rs de ro u te  u n  n a u f r a g é  a m é r ic a in  
q u i  é ta it  su r  le  p o in t  d e  m o u r ir  d ’in a n it io n  su r  le  ro ch e r

(42) Gaz. van Br., 17 e t 19 décem bre 1821.
(43) Les insurgés grecs devaient rep rendre  possession de la  v ille 

d’A thènes le 18 novem bre (A.R.A., Leg. T urk ije , 98 e t 99). L e 
„  jou rna l ” tenu  p a r  O rigone et, d u ra n t son absence, p a r u n  ré ­
dacteur écrivant en  ita lien , constitue u n  tém oignage bien in téres­
san t su r les événem ents qui se sont déroulés à A thènes à  ce m o­
m ent. P our une vue d’ensem ble de la  p rem ière  période de la  
gu erre  d’indépendance voir e.a. F. POUQUEVILLE, Histoire de la 
régénération de la Grèce, comprenant le précis des événements de­
puis 1740 jusqu’en 1824, B ruxelles, 1843, t. I I I , p. 185 (libération  
d ’A th èn es); t. IV, p. 164 sq. (re to u r offensif des T u rc s); p. 182 
(reprise d’A thènes p a r les G recs). Sur les événem ents dont 
A thènes fu t le th éâ tre  pendant la  p rem ière  et la  deuxièm e insu r­
rection, on pourra lire  le v ivant exposé de J. BAELEN, L’Acropole 
pendant la Guerre d’indépendance, dans le Bulletin de l’Associa­
tion Guillaume Budé, 4e Série, N° 1 (m ars 1959), pp. 114-155, 
et N° 2  (ju in  1959), pp. 240-298.



d é se r t  o ù  i l  s ’é t a i t  r é fu g ié  ( 4 4 ) . L a  Thérèse  d e v a it  a t te in ­
d re  O ste n d e  le  2 2  m a r s  1822  ( 4 5 ) .

C e tte  p re m iè re  e x p é d itio n , m a lg r é  la  to u rn u re  in a t te n ­
d u e  q u e  le s  é v è m e n ts  lu i  a v a ie n t  im p o sé e , n e  f u t  p a s  en ­
t iè re m e n t  im p r o d u c t iv e  p o u r  l ’a r m a t e u r  : to u t d ’a b o rd  

e lle  lu i  a v a i t  p ro c u ré  u n e  q e rta in e  m a r g e  d e  b én é fice , 
m a is  su r to u t  e lle  lu i  a v a i t  d o n n é  u n e  p re m iè re  e x p é r ie n ­
ce  d u  co m m e rce  m a r it im e  en  M é d ite r r a n é e , e x p é r ie n c e  
d o n t i l  p ro f ite ra  d a n s  l a  c a m p a g n e  su iv a n te . N o u s  n ’a ­
v o n s p a s  r e t ro u v é  le s  le ttre s  o ù  F a lc k  e x p r im a it  so n  a v is  
su r  l a  c o n d u ite  q u e  D e  L e sc lu z e  a v a i t  c r u  d e v o ir  te n ir  en  
d e s c irc o n s ta n c e s  a u s s i  im p r é v is ib le s ;  m a is  en  re v a n c h e  
n o u s  te n o n s à  c i te r  l ’a r t ic le  f la t t e u r  q u e  l ’o f f ic ie u se  Ga­
zette van Brugge ( 4 6 ) c o n sa c ra it  à  ce tte  p re m iè re  te n ta ­
t iv e  : „  B ie n  q u e  l ’e x p é d itio n  d a n s  la  m e r  N o ire  n ’a it  p u  
a v o ir  h e u , p a r  su ite  d e s f a it s  d e  g u e rr e , l a  p ré se n c e  de 
D e  L e sc lu z e  (d a n s  le  L e v a n t )  a  co n tr ib u é , a u ta n t  q u ’i l  
é ta i t  p o ss ib le , à  so n  a c c o m p lisse m e n t. D e  p lu s , g r â c e  à 
l a  p ru d e n c e  e t  à  la  c irc o n sp e c tio n  d o n t i l  a  f a i t  p re u v e , 
D e  L e sc lu z e  a  é té  t r a i té  a m ic a le m e n t, t a n t  p a r  le s  G re c s  
q u e  p a r  le s  T u r c s ,  e n  f a is a n t  r e sp e c te r  le  p a v il lo n  n é e r ­
la n d a is  p a r  le s  u n s  c o m m e  p a r  le s  a u tr e s  d a n s  to u te s  le s  
î le s  d e  l ’A rc h ip e l , b é n é fic ia n t  d e  l ’a id e  d e  n o s c o n su ls  e t  
d e s co n su ls  é t r a n g e r s ,  a u x q u e ls  i l  a  é té  en  c e r ta in e s  c ir ­
c o n sta n c e s  d ’u n  trè s  g r a n d  se co u rs . A  so n  re to u r , i l  a  p r is  

co n gé  d e s T u r c s  a u s s i  b ie n  q u e  d e s G r e c s  a u  m il ie u  des 
p lu s  g ra n d e s  m a r q u e s  d ’a m it ié , ce  q u i n ’e s t  p a s  sa n s  im ­
p o rta n c e  p o u r  le  co m m e rc e  ” .

(à  suivre)

B. V A N  D E  W A L L E

(44) Gaz. van Br., 1er av ril 1822; c fr Journal d’Anvers et de la 
Province, 2  av ril 1822.

(45) Gaz. van Br., 25 m ars et 1er av ril 1822.
(46) Gaz. van Br., 19 décem bre 1821.


